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L'ENFANT, BONNE NOUVELtE'POUR L'HUMANITE 

Le Bu~eau rnte~natlonal Cathollque de l'En6ance 
(BICE) a ite a l'o~lglne d'un ~olloque a Geneve 
129-31 oct. 1979l, dont Le theme etalt "Cet en­
~ant qui nou.6 eduque..... II Le but de la ~encont~e 
etait de ~onvalne~e le.6 adulte.6 de la ne~e.6~lte 
d'ob.6e~ve~ et d'e~oute~ l'en6ant avec attention 
et amou~. Le texte ~omplet de.6 ~on6e~enee~ vlent 
d'et~e publle, nou~ en ext~ayon~ le ~e.6umi d'un 
expo~ e donne pa~ l' Abbe F~ant;oi.6 Coud~eau. Let p'e~
.6peetive developpee eomplete l1ot~e vl~lon t~op 
.6ouvent Ulriltee .de la ~ilation en6ani.6-aduHef.>. 
Elle nouf.> lnte~pelle et nou~ engage lien ~ega~dant 
l'en6ant, de deeouv~l~ ~omment ~l.6onne en lui l' 
e.6p~lt d'en6anee, eet e~p~itque l'Evdnglle nou.6 
~evele eomme ~ee~et du ~oydume et auquel il nou.6 
invite ~omme Ltlne~al~e de .6alut". . 

IN.V.L.R.1 

S'il est de notre devoir d'apporter a 1 'enfant ce 
dont il a besoin pour que son devenir soit harmonieux et 
reussi, nous avons aussi a accueillir ce qu'il nous appor­
te et dont nous avons besoin. L'enfant est porteur de 
VALEURS fondamentales et en ce sens, par ce qu'il est, et 
.plus encore par ce qu'il nous invite a devenir. ne serait ­
il pas la chance d'aujourd'hui pour Ie monde de demain? 

) 

t - L'ENFANT , ECHO DE LA BONNE NOUVELLE: 

La justificationet Ie fondelllent 


L'Ecriture et la Tradition justifient cette affirma­
tion. 
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1) Les donnees otbTiques 

Chaque enfant qui naft, parce qu'il est porteur 
de toute Ia 12uissance de l' Espri t qt;i. a:t;ime I 'ho!!! 
me, est unre.,.ens'emencement de la verl te de I' Hom 
me. .C' est pour 1 'humani fe • la re- impression de 
son vrai modele, un germe d'authenticite. D'ou 
I' avertissement de Jesus: "Si vous ne dewmez coni 
me de petIts enfants" •• Lc 18,lS-17,Mt 19,13-lS-;-
Mc 10,13.,.16. ' 


2) Les affirmations'e'cclesiales 


Le pape Paul VI s'adressant Ie 28 juin 1978 au d! 
I'ecteur de l'UNlCEFI'ecommandait de "promouvoir 
1 'inestimable valeur de l'enfant dans Ie monde 
d'aujourd'hui". Ilfaut encore citeI' Ie message 
pour la journee mondiale de la paix, Ie leI' jan­
vier 1978. Paul VI, allant a contre courant des 
certitudes etablies. souligne Ie role des enfants 
pour. "changer la maniere de penseI' et d'a~ir du 
monde d'aujourd'huf",pour "donner a la societe Ie 
visaged 'une communaute toujours- meilleure, tou­
jours plus honnefe, plus solidaire". 

If ~ 	 L'ENFANT, PORTE DE LA BONNE ~OUVELLEI 
Le seuilet l'ecoute 

Pour cOlllprendre 1 '-enfant, il nous faut , des oreilles 
adaptees a sori message. Trois dispositiens de l'es­
prit d'enfance sont neces~aires pour accueillir la 
Bonne Nouvelle qu' ilveut nous transmettre: 
I} Accepter de deVenir 

L'avenir de l'humanlfe; comme celui de I 'enfant , 
depend de 1 'acceptation du besoin d'evoluer et 
de s'e trans'former. 

2) :S'ouVrif pour'recevoir 

Etre pauvre selon l'Evangile,c'est etre pret a 
recevoird 'un autre, c 'est ,accepter. de changin et 
d 'etre tr!l.ns forme p/ir un autre. . 
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.3) N'aVo:tT que 'potiretie 

L'homme risque de s'enfermer dans l'avoir pour con 
sommer. L'enfant nous revele une toute autre atti:: ­
tude: il donne priorite a l'etre surl'avoir.Il re 
,"oit. certes, mais n' accumule pas, ne possede pas •. 
Tout acquis est un investissement d 'existence et de 
destin; J'enfant transforme tout en etre qui de­
vient. 

111 - L'ENFANT, MESSAGE VE LA BONNE NOUVELLE: 
Le contenu et l'eclairage 

L' enfant· nous invite a prendre Ie chemin du progres et 
nous Ie montre. 
1) L'enfantregardeetsait s' emerveilTer 

Attentif, l'enfant sait s'arreter. regarder,enten
dre .•• II est "ouvert" a toutes le~ons des etres e't 
des choses. de la creation et des evenements. II 
sait contempler etlouer. tel Jesus dans l'Evangi­
Ie. 

2) L' enfanta:ime et£ait'confiance 

On ne se developpe pas dans la solitude. mais dans 
l'amour qui rassemble dans un esprit d'egalite et 
de generosite. 

3)L'enfantagit et Veut t:onstrtiire 

Pour l'homnie, Ie travail 'est un moyend'epanouis­
sement, une collaboration a la creation dans une 
continuation de I' oeuvre de Dieu. une participa­
tion active au service de la communaute. 

IV - L'ENFANT, INVITATION VE LA BONNE. NOUVELLE: 

L'appelet Ie chemin 


En devoilant son message. l'enfant nous fait parvenir 
un triple appel. 

1) Une reflexion qui fe-conde 1 'in:teTiorite 

L'education de l'enfant reussit dans la mesure ou 
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elle developpe un sens du mrstere et la conscience 
morale. Le tri~le obstacle a surmonter est consti­
tue par Ie materia1isme, 1 'extroversion et 1a di­
version. . I 

2) Unrythine de vie qui inc1ut Ie repos 

Si cette regIe n' est pas respectee ,la nature se ven 
ge sur 1a santeet 1a paix de l'esprit. 

3} L'hu'militedans Iaconscience de ses limites 

L'Evangile. tout camme 1 'enfant , nous rappel1e la' 
fragi1ite de l'homme·et 1 'invite ii 1a'modestie. a 
la moderation et ii 1a patience. 

N' avons-nous Eas raison de nous inviter les uns les au 
tres ii un regard meditatif et fervent sur l'enfant.echo de 
1a Parole de Dieu pour l'homme d'aujourd'hui? L'enfant,pro 
phete des temps modernes, Nouveau Jean Baptiste.prepare"la
Route au Seigneur". . 
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LA RETRAITE DANS LA VIE 
L'experience d'un accompagnateur 

Nou~ pubtion~ aujoa~d'hui te de~nie~ a~~icte 
de t' annee ~ u~ II La ~e~~ai~e dan~ ta vie ". lu~­
qu'ici nou~ avon~ o66e~~ de~ a~~cte~, qui p~o 
po~aien~ du' tigne~ di~e'c~lticu' pOUlt donneJL 
ce~ljpe de Ite~ltai~e. Aujou~d'hui, ptlda~ que de 
tigne~ di~ec~4£ce~, it ~'agi~ d'un comp~e-~en­
du d'expe~ence d'un accompagna~eu~. A Ia 6in 
de 60n alt~icte. te P. Bou~k.e poi,e quetque~ qtie~ 
~On6 e~ p!tOpo~e quetque.& elemenu de ltepoY!1> e-: 
Peu~-e~lte quetque~-un~ de n06 Iec~eult~ ~elton~­
it,f, p~e~,f, a,f,' en ~ai~ilt e~ a Itepondlte aux "que~ 
~ion~ ouvelt~u" degagee~ pa~t'auU.u~. Nou.6 Ie 
Iteme~cion~ de .6a con~~bu~ion . . (N.D.L.R.) 

Au cours des recentes annees,· Ie nombre des ensei­
gnants lai'cs de' notre College (Xavier College, Melbourne, 
Australie) s'est fortement accru. ,Des efforts ont ete rea­
lises afin de leur donner une connaissance et une experien 
ce plus vastes des Exercises Spi rituels. II y a eu des con 
ferences sur les meditations centrales, en particulier sur 
Ie Fondement et sur Ie Regne. Des articles traitant des 
memes sujets ont paru dans nos pubi:ications internes. II y 
a eu des week~ends de retraite et quelques seminaires de 
3,ou 4 jours, . La 1ge Annotation nous a semble pouvoir of­
frir a nos enseignants une occasion unique pour experimen­
ter les Exercices a un certain niveau de profondeur. sans 
pour autant interrompre leurs engagements professionnels 
et familiaux. 

Jusqu'a present notre experience de ce type de retrai 
te est modeste. Sur la cinquantaine d'enseignants que comE. 
te notre etablissement. seuls cinq d'entre eux en ont ,fait 
1 'experience. D'autres se sont montres interessespar l'i­
dee et nous esperons que de nouvelles retraites auront 
lieu cette annee. Des le depart, l'invitation des ensei­
gnants a faire la retraite m'a semble en valoir l'effort. 
A la fin;, des deux premieres experi,imces, j 'ecrivais a ce 
sujet: 

"~es Exercices.Spirituels de saint Ignace peuvent e­
tre faltsavec proflt par des personnes, qui en raison de 
leur trav,ail ou de leurs' charges familiales, ne disposent 
que, d'un temps limite pour la priere et la reflexion quo 
tidiennes. Cette retraite, qui s'estetendue sur environ 
3U jours, exige une meditation quotidienne d'une heure ou 
d'une heure et demie. Les Exercices spirituels, tout comme 
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une session d'exercices physiques, ne sont effectifs que
s' Us sont reellement faits. 11s deviennent une reali te 
lorsqu'ils sont experiment~s. La retcaite presuppose un 
espr!t de foi et une disponibilite gene~euse pour re~o~­
dre a l'Esprit S~int. Lo!squ'elle~est vecue av~c.perseve­
rance, la retra1te entra1ne une recompense pos1t1ve: une 
claire vision du but poursuivi, une fermete et une orien­
tation de la vOlonte, ainsi qu'un amour de Dieu approfon­
di et nourri par une croissante facilite dans l'art de 
prier. 

"Celui qui souhaite faire la retraite sentira au pre­
alable un attrai t interieur, mame si un tel attrait peut 
co-exister avec un manque de confiance en soi, voire mame 
une certaine antipathie. A un certain stade de leur deve­
loppement, les Exercices apporteront Ie sens de l'expe­
rience directe de Dieu"Amour, Sagesse et Bonte". 

En reponse a cet article, je rec;ustrois nouvelles 
demandes de retrai tes. Dans les cinq cas, la periode de 
30 joursa semble convenir et atre fructueuse. Nous avons 
essaye de couvrir l'ensemble des Exercices. Etait-ce la 
meilleure decision? La question reste ouverte, bien qu'en 
ce moment je ne me sente pas enclin a faireun changement. 

Chaque jour de la semaine. du lundi au vendredi. les 
retraitants choisirent dans leur horaire un moment libre 
pour rencontrer l'accompagnateur. I1s passerent en general 
20 minutes avec ltd. pour faire Ie point. de leurs progres 
et recevpir des materiaux pourles prochaines meditations. 
lIs rec;urent aussi Ie livret des Exercices avec la recom­
mandation de Ie considerer comme un manuel et de se refe­
rer aux seuls passa}!es indiques chaque jour par l'accompa­
gnateur. Vers la fin de la retraite, aucours de la qua­
trieme semaine, ils furent invites a lire ce qui les atti­
rait. Cette invitation n'a conduit a rien d'essentiel. Par 
exemple, aucune mention ne fut faite des regles de discer­
nement de la seconde Semaine et personne ne manifesta de 
curiosite a leur sujet. . 

,La retraite commenc;a par une consideration des trois 
manieres de prier et par une explication du presuppose. Le 
lendemain nous entrions dans l'exercice du Fondement. Au­
cun essai ne fut fait pour proposer des argum,ents en fa­
veur de~la v~rite de son~contenu, tous l'accepterent com­
me un enonce logique decoulant de l'application de leur 
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foi chretienne a leur vie. Celui-ci trouva un echo imm~: 
diat aupres des cinq retraitants. Cela n'etait d'ailleurs 
pa~ surp:enant, car j~ decouvrais !res vite que tous e­
t~1ent b1enplus avances dans la priere et dans la vie in­
terieure qu'ils ne Ie supposaient euie-memes. En d'autres 
termes, les enseignants qui s'etaient decides a faire la 
retraite,y etaient attires par l'espoir qu'elle les ferait 
progresser dans l'amour et Ie service de Dieu. lIs n'e­
taient pas concernes d'abord par l'etude de l'esprit de la 
Compalinie ou des Exercices. bien que ces choses fussent 
d'interet pour eux. 

Au debut, j'ai senti quelque reticence i proposer les 
exercices sur Ie peche. et en ~articulier sur l'enfe~, en 
conformite avec Ie texte. J'ai tres vite compris que rna 
reticence etait sans fondement. Les retraitants n'etaient 
pas particulierement conservateurs, plutot ouverts a~x a~ 
proches spirituelles modernes. Mais ils ne rencontrerent 
aucune difficulte a faire les meditations comme proposees.
Au contraire, il me semble que cette partie des Exercices 
fut particulierement fructueuse pour eux. Comme je l'espe­
rais et comme j'aurais dii m'y attendre, la premiere Semai­
ne les a grandement mus et touches. 

Ciest vers Ie neuvieme jour qu'ils entrerent en se­
conde Semaine. La meditation du Regne apparut un peu etran­
ge et "distante" ii plusieurs d'entre eux. IIs eurent ten­
dance a en faire davantage Une etude qU'un exercice. Je 
crois que Ie sentiment populaire de la qualite 'militaire' 
de notre maniere de vivre les a legerement fait trebucher. 
La contemplation sur l'lncarnation et la consideration d.es 
Deux Etendards ont eu un effet immediat et fructueux. La 
contemplation des mysteres de la vie du Ch.rist- a ete faci­
le et consolante pour tous les retraitants. Aucun trouble 
ni tendance a mettre en question l'historieite des reeits 
evangeliques n'affleura (alors qu'auparavant une instruc­
tion sur la nature des premiers chapitres de laGenese s'e­
tait rendue neeessalre). C'est ici qu'un examen quotidien
de dix minutes s'ajouta a leursexercices - tous manifes­
tant une comprehension pl;lssionnee pour Ie premier point:· 
remercier des graces re~ues. Nous en etions environ au l7e 
jour.quand les methodes pour faire .une saineetbonne elec 
tionfurent considerees; une journee eomplete(dans l'un 
des cas, deux jours)etait reservee aux considerations pour
amender et reformer sa propre vie et son etat. 
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La troisieme et quatr~eme Semaines furent vecues avec 
ferveur et facUite. Dans 1 'un des cas, la troisieme Sernai 
ne cofncida avec la Semai:qe Sainte et ensuite, apres un aT 
ret pour Paque's, Ie retraitant reprit les Exercices de fa 
quatrieme Semaine Ie mardi de paques. Cette interruption
n'apas semble affecter la continuite de sa retraite. Une 
heure complete de meditation n' a presente que peu de diffi 
culte tout au long des trente jours. Sans doute ont-Us e­
prouve parfois un peu d'ennui, mais tous ont persevere 
sans peine. Arrives a la fin des trente jours, ils semble­
rent vouloir continuer. nous les en avons dissuades. Recon 
naissants de l' experience, tous continuihent a rencontrer 
leur accompagnateur, au moins occasionnellement. J'ai ob­
serve leur presence reguliere a la messe quotidienne, fait 
remarquable dans Ie corps de nos enseignants. ' Trois d 'en­
tre eux sont tres actifs dans, :les programmes. d' education 
religieusedu College. . 

Vous aurez remarque sansaucun doute, de ce bref comE 
te-rendu, que les Exercices faits ainsi n 'ont entraine au­
cuneperturbation serieuse - peu de desolation, un senti 
ment de bien-etre et une consolation paisible assez genera 
Ie. Toutefois Us ont represente pourtous un sacrifice-; 
qui n' etai t pas des moindres, de meme qu 'une abnegation de 
soi. I1 leur fut demande de ne pas discuter de ce qu'ils
faisaient.meme en famille, jusqu'a la fin de l'experience. 
II ne fut pas simple non plus de trouver dans leurs foyers
la solitude d'un endroit et d'un temps, pour y faire leurs 
exercices. Quelques rares fois l'heure de meditation fut 
interrompue par une crise familiale. Mais toujours Us mon 
tverent une. grande fidelite et generosite en retournant a 
If meditation et en la completant pour Ie temps prevu. 11s 
ne trouverent pas difficile non plus de se soumettre a iln 
certain ordre et emploidu temps, ni interieurement dans 
leurpriere, ni exterieurement dans'l'adaptation de leur 
vie. Je crois que vers la fin de la seconde Semaine, ils 
experimenterent un nouveau niveau de foi'et de connaissan­
.ce de soi, comme nous. pouvons Ie faire dans nos noviciats 
et nosannees de probation. 'Ce fut pour eux unegrande sa­
tisfaction, mais i1 est evident que je ne puis m'etendre a 
ce sujet. 

Ces retraites selon la 1ge Annotation ont-elles ete 
effectives par rapport au but premier que nous nous propo­
sions au College? Je crois que oui. Les cinq retraitants 
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exprimerent une gratitude sincere, Us acheverent leur re­
traite dans un profond respect des Exercices Spirituels" 
de saint Ignace. en particuHer ,et de la Compagnie ,'Je sais 
que l'opinion generale de notre Communaute ·les considere 
comme d' excellents exemples du type d' enseignant dont de­
vraient etre pourvus nos Colleges, au moment oil une res­
ponsabilite toujours Elus importante'est assuree par Ie 
personnel lafc. J'espere, personnellement, que plus d'en­
seignants accepteront l'invitation a la retraite. Je sou­
haiterais qu' e.lle leur soit presentee J>:Lus po.s}tivemer:!' 

Cette intention premiere a-t-elle diminue l'efficaci­
te de la 'retraite dans la vie' en couvrant trop de choses 
en un temps trop court? La reponse n'est pas facile. Les 
cinq premiers retrai tants auraient prolonge avec profi tIes 
Exercices de premiere Semaine de 6 ou 7 jours;. consolidant 
ensuite leur experience de priere par la meditation des mys 
teres de la vie du Christ. Incidemment, comme pour l'exer::­
cice du Regne, i:1 faut noter l'ingerence d 'une approche a~ 
cademique dans leur retraite. Cette intrusion, toutefois, 
ne fut pas considerable. Les meditations de la Passion ont 
ete probablement plus ferventes et fructueuses que les con 
templations de la seconde Semaine. Quant a la quatrieme: Se 
maine, je suis loin d 'en etre sur~ U est possible que IT 
experience ulterieure de ce type de retraites me permette
de tirer davantage de la quatrieme Semaine pour desretrai 
tants laics. Dans la vie spirituelle, aujourd'hui, on re::­
marque une accentuation mise sur Ie mystere pascal comme s '. 
accomplissant ici et maintenant.Les Exercices eux-memes en 
font quelquepeu comme un corollaire de la .mort et de la re­
surrectionhistorique du..Christ. Mais ce Christ souffre 
maintenant et ressuscite maintenant; que, dans Ie Christ, 
des aujourd 'hui nous soyons engages dans la passion et dans 
la resurrect:j.on a une vie nouvelle - tel apparai.t un fruit 
de la 4e Semaine a integrer dans un vecu spirituel actif. 
Je laisse la question ouverte, car je ne me sens pas capa­
ble pour l'instant de faire plus que d'avancer des 'pour' 
et des"contre' .• Mais je sens,dans Ie cas de notre experien 
ce faife au College,que Ie fait de couvrir tous lesExercI 
ces et de considerer dans la priere les quatre semaines, a 
eu une reelle importance.En ce moment, je suis toujOU:i:'S en 
clin a donner !'ensemble des Exercices, sur une periode de 
trente j ours, a tout autre enseignant qui accepterai t cette 
invitation. 

Thomas BOURKE, s.j. 
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REVIVRE UNE ASSEMBLEE 

Vu 10 au 14 mdi, le~ CVX de~ Philippine~ ont tenu 
leu~ A~~emblee Gene~ale annuelle. Elle devaLt, a 
l'o~igine, ~e teni~ a Ma~go~atubig, Zamboanga del 
SU~, dan~ Ie MLndanao. En ~ai~on de la dete~oAa­
lion de la ~itualion dan~ le ~ud du palj~,elle eut 
lieu a Upa, Batang M, da~ I' 21 e de' Luzo n • 

Le theme de I' a~~emblee etdit: "Ve~~ la c~oL~~an­
ce dan~ Ie ~en~ de la miu,ion". Le~ objecli6~ en 
etaient le~ ~uivant~ : 1J avoi~ une comp~ehen~ion 
plu~ p~o6onde de la mi~~ion du Ch~~t pou~ Ij pa~­
licipe~ plu~ pleinement; 2J ~e con6~onte~ ~oi­
meme et Ja communaute a cette comp~ehen~ion de la 
mi~~ion du Ch~i~t; 3J degage~ quelque~ ligne~ di­
~ect~ice~ abouli~~ant a la mi~~ion de chacun. ' 

Cet a~ticle e~t ec~t pa~ un memb~e CVX, me~e de 
t~oi~ en6ant~, qui a eti impliquee dan~ le p~oce~ 
.5 u~', depui~ la p~.5 e de deci.6io n de .6 a pa~licipa:: 

, tion jU.6qu ' a la 6in de l'auemblee. 

Ce fut une lutte importante et difficile entre mon 
coeur e! ma rais~n. Ma.raison m'incitait a y aller. Mon 
coeur, a rester a la malson. N'est-ce pas dangereux? Puis­
je quitter ma fami11e durant une semaine? Qu'est-ce que Ie 
Seigneur me demande de faire? Telles etaient les questions 
qui ,occupaient mon esprit depuis Ie moment ou j'avais rec;u 
dela Communaute Nationale l'invitation a participer a 
l'Assemblee Generale. Je priais intensement a ce sujet, et 
cependant il m~etait difficile de prendre une decision, 
parce que ma sensibilite humaine travallait activement en 
mOi .•. jusqu'a ce que Ie Seigneur Lui-meme decide pour moi. 
Margosatubig ou je n',irai jamais .. ~ Batangas, me,voici .. ! 

J'emmenais a Lipa City toute ma famille, en cette a­
pres-midi chaude et ensolei11ee du 10 mai. ,Le voyage fut 
tres court - juste une heure, cinquante depuis Manille. La 
Grand Seminaire' Saint-Franc;ois-de-Sales se trouvai t Ie long
d'une grand-route, en face d'un pre et denombreuses ecu­
ries. Nous fumes accueillis par l' air doux et frais de la 
ferme, Ie gazouillis des oiseaux, les cris des cochons,des 
chevres et des vaches, l' imposante presence des chiens et 
l'odeur de l'herbe fraiche et de la terre. Un lieu ou l'on 
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une 4encont4e nationaie 

Pourr.ait etre libre de voir, de toucher, d'ecouter et de 
resplrer la nature, Ie plus riche don de Dieu fait a l'hom 
me. 

Je me rendais aI' assemblee l' oreille au guet, Ie coeur 
aimant et l' espri t curieux. Je savais que Ie Seigneur a. ses 
propres chemins; ainsi, je n'avais aucune att~nte par!lcu:
liere. Je savais que nous allions beaucoup.prler,~ar 11 s 
agissait d'im discernement commun •.Je savalS aUSSl que chez 
moi, ma propre communaute prierait p~ur ~oi et pour ~oute 
l'assemblee afin que l'Esprit nous eclalre dans la decou~ 
verte et/ou' dans la confirmation de la missio:n, des Communa.!:! 
tes de Vie Chretienne des Philippines. 

Nous etions environ vingt-sep! dans Ie h~l~ de re~­
nion, ages de 17 a 70. ans, de differe~tes ~ondlt1ons .SOCl! 
les, parlant divers dlal~ct~s. L' Es:pn ~ SaInt va devon tr! 
vailler doublement, me dls-Je en mOl-meme. 

11 mai 

Le matin se fit attendre.Je ne pouvaispas dormir,car 
nous etions a cinq dans trois lits de camp. M~s_ trois fll:_ 
les -Rayon-de-soleil, Avril et Aurore - dormaient entre Jo 
dy, mon mari, et moi. Nous les empechions ainsi de tomber 
en bas du lit. 

La premiere session commen~a a huit heures. Le presi­
dent nous expliqua que nous al1ions avoir a faire un discer 
nement en vue d'une action: celui-ci continuait notre der=­
niere assemblee. Pour atteindre cet objectif, nous avons 
nous-meme decide cequi suit: atmosphere priante, ouver­
ture, liberte interieure et exterieure, vigilance et joie. 
Je devinais que la vigilance serai t mon probleme, sentant 
mes paupieres tomber, apres une nuit sans sommeil. 

Nous etions divises en trois groupes : ecole, ville, 
campagne. Je· faisais partie du groupe urbain, compose de 
trois autres membres. L'un etai t un jeune homme plein de 
reves ~t~d'ideaux. L'autre etait un jeune travail1eur de­
termine a affronter tout ce que la vie lui apporterait. Le 
troisieme etait une femme, d'age moyen, qui avait accepte 
la vie telle qu'elle etait, et cependant .et.it prete a 

(suite a la page 21) 
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Void d~ux exper }:e~1"ae formation 'd~ ,C::VX..1.Jeune's,. E,!.,\ 
les nous' parvienneiit::'",,;l:leux'paysdifferents: ~l,es Phflippl" 
nes et, l'Af-rique duSLi,Ii;',deux continentsdifferents:l 'Asie, 
et l'Afrique.'Leur orientation et leur ,demarche sont bieri­
connues dans lesCVX.'i; 

: (. '- ,-'/ -
Elles nous montr.ent et nous a'ident a situ!,)rles mem-­

bres ;jeunes ,a reconnaitre la prochaine etape et a prevoir 
quel~ues pas possible~. 

, 
Qu'un tel partage d'experiences encourage les autres 

federations a rendrecorripte de leurs effort:; de formation._ 

PROGRESSIO,JEUNES 

) 

. DES JEUNES DES PHILIPPINES ­

Soixante-et-onze jeunes, venus de dix.zo~es differ~n­
tes de repeuplementde Luzon, ont participe aun camp de 
formation .du 9 au 13 avril dernier dans la-province de La­
guna. Le camp de jeunesetaitun effort. conjoint desCVXet 
de l'Apostolat 'Pa:rtage et 1\ttention'patles pauvresdes 
bidonvilles (SCAPS)" Ben Sim s.j., Roi'l,valdellon et A~da 
Endaya et,aient du nombre des anill)ateurs. 

\ , 

. Ce Camp. n'eta~ t 'pas qu :un rassemblement ~'ex~erience~, 
n1 une. relation unique d'evenements. n s.'aglssa1t plu(ot 
d'un processus ·dynamique de liberatfon, qui a instille une 
vie nouvelle.parmi 1 les jeunes. 

Chaque jour avait son,theme. Foi, Amour et Vie se 
ta-geaient la premiere journee. Au premier matiIi, il s' 
ag:C s:le decouvrir l' amour de Dieu dans Ia natur~ a travers 
une·pr.omenade. Les participants sepromenaient en silence 
et contemplaient'la nature. Cette experience se resumait 
ainsi: '''Je suis aime par Dieu et j' expgrimente son -amour iii 
travers sa creation; ainsi: Il)R perspe~tive dans Ia vie 
t-e'1lechangee et je recommence acon!'?truire rna Foi". 
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Seigneur? 
"Quand. J' eta,,~sr . 

e et m'observait") ',' ali ­
cun est capable 'de contempler, 

,la' ,.,',.. onchacunpeut:rec0nsiderersa 
rtiCip,ati'on ailS la vie; c). que Di«u "m'aaimeIPe 
d'etre forme". Cette premiere journee assur,ait chi 
amour de.Dieu, retrouve dans la ,nature et'dans les

de leursyies,' f:e sentimen:t,d'amour preparait 
pants a aller plus avant, et a chetcher.lav:olo!! 

u.' . . . - '.' 

Reponse etRec6nciliatio~forlllai~n~ Ie theme dudeuxie 
ur 'Now~ recomrnencions par une promenaq.e dans fa natu' 

" . '. air~ment lce qui s' ~ta! t passe la veille,le!?pa'!. 
ants n'etaient pas laisses a leur solitude, les .anima 
guidaient leur equipe respective. l1s regardaient 'fa 

",cette fois non;poury retrouver l'amour de Dieu~ 
spour voir comment, la naturerepondait'a l'amol,lr du Pe 
n etai t demanae auxpartidpantsde centterleut at,taIr 
egalement sur lespers0nnes. Nous decouvrions que Iii 

repondait parfois mieux que l'homme. La reponse'de 
etaii' limi t~e , parfois indigne .Pourqu'oi?.'L' homme 

.. ite~clave des,onprdp:,e 'pec1;e. 'Et~o:ri~, 1'ou:( qti~s~ 
'L'~'JJ,".u.,es.ol,tacceptaT:ile"e't dlgne!. 11 devalt etrel1j:)ere ,a!:::. 

,.de l'esClavage de son.:.pec;he. Geci parce que Iious de,;. 
re,!,ondredans up e.spHt de liberte et A' amour.' '. 

ref1exionpersonnen~ "les partidpanMdecou­
ientque les ,oDstacles ii leurreponse ne p'rovenaiept pas 
.d;'.eux..,memes, mais aus'si'deleursre+atior\.s avec les aU 
. 'et desstructu:r:es·dertorresociete'.Corisiderant alors 


bstacJ1Eis engeneriH les~mbres; (ian$'l'apaisement ,se 

, eritla:<Juestion:"CoDun~nfaf-jep~rti~ipea ces ,obst~ 


'. It/Les reponsesnedonnerentpas lleuaun partage .les 

cc,''''"...... ipants,a sapl.a¢e';~c6'ntinllai:~nf'leure,xa,men jusqu.'a 

'.Hs senten'tle.besoiri'dereconcililition:Les. :5 pre­
'" , <{lIl' etaientpa,rmi+esanim:,tieuts ,: setenaientadls- . 
"..·,onpourdonner'H~!;aprem'ent de'recQrlcUi'i:ttion.·, NOllS 

. salors III 'ni:i;sericotde ai'.m;mtedu ·Pere. ' " •. 

e,t1i1 'deuxierlle jou:r:nees avalent. c.onduit 



I 
I 

Ily,eut
'eetie acti ' 
Dememe ,,', ai 

. 'Ie leur donn 
l'uni te ;de ' I' <""LULL .. 

toire et de la 

" l~endToit du Sacri 
:res des'petits 
,-ati'vite .des j 

de l'accompXiss~ment 
,de la paix, de la, 

, Alors que Ie ' 5 s 'activaientpourcons triri 
re I' eridroi t du smateurs prepara.ient mire '. 
pas de'la faim, . t<'t'ient di,strib].lesi:negale=­
ment, laissant a membres de chaque groupe peu 
ou preS'que rien" epas de midi" l' idee SO~lS-j a:-" 
cente ,a cette act de faire realiser ce qu 'est .1a· 
vie sans partage., . les du Seigneur dev,enaient 'real! 
te: "J'ai ete temoin'l'affliction de mon peuple etj'ai 
entendu sorted fI, Elles, decrivaient laprofond~ et penib1e 
experience de p-auv:retede jeunes" IIs ayaient envie 
de ctier: "Pourquoi?,D'autres 'possedent davantage, ,al:9:rs. 
que certains onttrop.peu·ou tien du tout" " Les partid.,. 
pants etaient ain.si'conduits a la realiteplus p;rofonde .de 
l'injustice,et de,I'oI>pression en eux-mem~s e·t,parmi ~ux .. ' 

. . . 

C'est avec une. appreciation plus profonde du pa:rtage 
que Ie groupe. remerciait ..le PeTe en tantque cOIIimunautf~.Le 
groupe. reparti en trois sous.,.groupes, partageaient, et 6f­
fraient Ie 'Sacrifice de la ,messeachacun des endroitsqu' 
Us avaientpr~pare au prealiable. Us. partageaient aussF 
lesagapes".entre amis. Un sentiment ,d 'union aVeC Ie Christ 
reg\lait,," , 

La quatr1eme journee' etait reservee a l"evaluation 
camp et aux. previsicms pa.r secteurs geographiqu'es, Tous 
connai'ssaient et acceptaien,t 1 'offre d'une alternativE), de 
lut~e, nouvelle et completement differente, issue,d~ ceca,mp 
de Jeunes'; Ie chemin .ounous puisons n'otre forcEldu Christ.: 
Leprocessus offert est lent mais il est une recherche' 
tintielle de l~ volante du Pere. 

~a prevision pa-: sec~uts geosraph~ques respltait d'!lI1 
besoln commun:, celul ae repondre a~ce camp de formation par 
une session qui y fasse echo dans leur domai:perespectiL, 
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, e:i:, prevision ne rempli'ss,aien'Vpal'. 
• L'e~pe.rience .des 3 j ourriees·'Pifecedenles , , 

, z profondeet forte pour encout:a:gerle~ ca~T' 
engagement. Ainsi, au cours de l.'offertQire de 
ion euch'aristiq1,le, chacun prononc;ai t-il \..me pa­

'''''l~'''J<:''''IIl",ut. Us offraient leurs personnes ,mettaient 
on de leur propre formation et 'de celle .des au­

.partie de leur temps et de leurs, efforts;.. Cette 
,'donfuiit a c:hacun, un sentiment d' accoinplissement. 

Lee driquieme jour etait aussi Ie dernier de ce camp. 
devions finir de maniere a pouvoi r faire un,aut're pas. 
d¢vions retouiner.a l' ehdroi t qui est 'le notre;. la 

, c:hacun de nous doi t servi r. Chacunest envoye pout 
oe~vre. Comme les apotres -nous ~tions egalement 
e~perant daIi5, la. promesse du Seign,eur'. "Je serai ,a 
jusqu 'a la fin de~teilIps~·. . ....,. 

N6US sommes rentres chez nous sentant que l'Esprit'de 
I[D,ieuetaH en nous. Ce camp a change fa vie de nos jeunes. 
~4~~} jeunes qui. pendant un temps etaientdans .la nuit, ont 

. .rej3OIlnu lalum1ere et regardeI1t Ie. mOIfde Ple1Ifs _de courage
:e::t':.' de vigueur. Debouts, avecune f01 enraC1nee dans Ie 

's'Ch,r~st, atme.s d f Amour et d 'Esperance ,prets a travailler a 
;JtJ:"1):beration des autre's ~ 

";~ 

,,)-L,' ~yant ete temoiri ,de ce processus 'de, libebtioI)' parmi 
,,:}~s i eunes, Je ne puis pas,m' einpecher de j et~r un r~gard en ' 
/.,. 'al'riere ,de tourner'les pages de I 'histoire de ma Vi~. Je 
".:hjl~;l-.appelle comment, Dieu. !il f a trai te au temps de ma jeunes­
\s~ .. :J'etais sans dputc ,aim,ee, mais je ,n f en etai$ pas cons.., 

;~,';61ente. Peut-etrein' observait-n, mais j',etaistropoccupee 
<';~":~~a,giner les_chos~s .9-e ce moilde. que je ne pouvais;'Le re!! 

,;'c;(:'dn't;rer,., Peut-etre etais-j-e trop jeUn~ .alors~. . 
"',',' • . .' .' :'1' . ' 

'.'.' ,MaiS ces je~nes eta'ient tout aussi Jeune~, plus jeu., 
h~s: melne.' n n'etait pas t-r:0P 'ta:r:d. Temoigner c'est etre 

:~i'·;#~dans·. J~~i_sen~i Son amour.J·a~ ete' lib€re. Je_ neme' 
.,·s,uiis' pas ar.retee ·la. Je donnaismon'OUFen reponse a son a£ 

,~~t;P~r'/pourtrav.ailleren vued 'unse-rvice mEdl'leur, et, plus 
'~/lc~g4:an(l;~ q'oeuvre du salut.J1 y, atoujours de nombre~x j eti­

- i·-f''f':;''_' 

/ 
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" AFRIQUEDU 

~~~~!Q~~~~-~---- - cvx 

./de formation· pour animateuis de; 
-ibulee au centr,ede"Koinonia" ,i ' 

'Johannesbourg.Ellea comm.ence Ie mati'n de ~l 'Ascension '(15 
," mai) et s'est termineere ~dimanche 18 )!Iai, par la cel§bra-, 

tion de l' Eucharis't::i:e. 
, 

Y participa;ientquelques quatre-vingts personnes,pro-; 
venant des quatte p'roVirices de la Republlque, Sud-Africain.e 
et.du Swaziland. La sessione!ai t' animeepar une equipe cl;e " 
trois responsables:, soeur Eugene (promoteur national) ,soeUr 
E~isabeth:, et Greg Lourens ,qui travaillent at:e)!lpsplein 'Pour' 
la CVX et reside-dans la province, de l' es't,. Le, theme en e-,~ 
taU: "Construi'.re_une. pre-CVX"; La session eta!t organi!?ee 
en vue de donner a des jeunes 1 'occasion d'experimenterla 
communaute tant au niVeau multi-racial- qu I au' nive,au natio-' 
nal. La premiere journee s 'articula autour de notre aptitu 
de a "prendre soin" •.Dne large 'Partie du temps fut consa:=­

,cree a la reflexion etau partage sur notre . manlere ,de>: 
"prendresoin de la creation et de nos r'e~ations" .Lethe,­
me du deuxieme jour, etai t. 'Ie "partage" ,avec une reference, 
toute speciale au partage dans la creati~n, dans la soSie~ 
te et au sein de la CVX. Au cours d'un moment cons acre au 
partage au sein de la CVX, les participants' furent divises ' 
en groupes dedeux.afin de. tealiser des postets illustrant, 
tant leur experience passee 'du partaife en CVX,que leurs at 
tentes du partage dans, It aveni r. 

,Le tr'oisieme jour de la session, l~',accent fut mis sur 
/ "la conversion et Ie service", Le. recitdu fils prodigue", 

utilise d I une maniere fort efficace, , nous fournissan! 
une belle illustration de la conversion.Un temps ,fut donne 
pour une celebration peni tencielle' durant laquelle ce,ux qui 
ledesirai,ent purent recevoir Ie sacrement de la reconcil 
tion. M. Michae 1 Masoen, ori'ginai r'e de Qua Qwa, dans la 



temps 
ont elu 

les jeunes i 
quedu Sude 

ala responsabi 
aveC Ie secretariat CVX ,'" " " 

de, Koinonia d' avoi rune viS'ion " ' 
isat dndes'groupes dans Ie pays" 11in5i , " 
utiles~oncernant les progresrel:"llises ~ tIes 
rencontreespar .les diverses COnlmUnaut,es. Les 

,nouvel ExecutH se rencontreront finjuillet ,en 
'de Greg,.et de soeur Eugene. I1s consacre'rontqua 

former 'une ,commUnauteet a ' prevoiT les:ac,tivI(
e mois , 	 ;'__~-'-~venir-.; 	 r 

,lasession ,de fo~mation, chaque j outni:)e deEm':' 
court office, prepare et anime paT les memb'res \ 

.Le sommet de chaqlle journeeetaitia celebration 
llqiie~ Aucour$ d' unedes celebrations, ,unrepre:" 

,dechaquet~gibn fU,t invite a donner 'un bre'f,compte 
d~sdiverses activites apostoliques menees pair,lese:: 

de sa, province.Ce fut a la fois'eclairan't et <impres 
que, d'enten.dr'e',lagTandevariete d'activites entre 

ii travers ,Ie, nays. ' ' 	 r 
, 	 ' 

La\,dimens,ion sociale, ,de la,:CVX nefut p'as riegligee du~ 
la, session., Le premier soir"., Ie ,film "Le ,coeuqest 'un 

$olitaire"fut,projet;f.Ilfol,lrnissait de boris, ex 
',de ce qUi'peutetre,:accQmp,ii "quand les gens'''pren:: 

pin"", II ,illustre ~galemi:mt,tres bi,en' la trageaie qui 
scensuivre quandles.gensn:ele font pas,'. Eut,egale-­
iev ~.me soiree recT.,e~tfve, :,p:d~paree Pllr 'les jetmes 

o.n 	 generate, ,a Ja ftn de la, session, etait que 
oux;s,iva·ielltetf une experience fructueuse.' 

aient •. uiuin'imemerit.: que Ie tempf; ait passe aus 
t,.'Notre 'pr,omateur: national, soeur ,Eugene, fut 

atrice princi'pale'delasession.Ceux, d' entre nous 
, 'la "chance q."y p!irt,icJperlui sontsincerement 

:-i/"'"";O:1"'c •••, __ ,.,..s~ntsp'Our,reteNPs ,q1.1 'elle, apas,se .~' energie qu' 
. ee'etl'expe'ri~ncedont 'el1e ,a ,fait preuve 
plus, graI}dprofi t,. 

UN PARTICIPANT 

http:province.Ce
http:Greg,.et


, Vousdom'iei les ... eh.. bien~ 'ce n' 'Qas 

facile. Pour Ie' ,'trouve au centre'd 'un proces~ 


, sus(?J ,,,face} stions difficiles qui toutne:pt/: 
rna propre mamere , ' "",I~Eg1ise. De grands espoirs.' 
doivent ,faire faceaurieteiali te,' qui sembleles rendre ir 
reels. Trouver ouet'ablir une communa'ute', de gensayant Ie 
meme but, viv·antensemble une vie GOIisequente de .chretiens" 
••• commeune 'reponse' directe aux ,questions" d 'auj'ourd~h,ui, 
dans,le monde et dans l'Eglise, semble etre impossible; I 

Quel est l~appel que Dieu m'adresse? J;itais,et 
te convaincl:! que je dois' edifier une communa:uti, une commu 
naute 'chre:t±erine et une communaute de vie , une maniere nou ' 
velIe devivre l"'E&lise". Un changement ,de structures,d": 
habi tudes, de consequences, de vision ; de style 'de vie .. ,. 
est une grande ,affaire et je sUls s.eu!. Ridicule! 

Je me sensun peu commeAbraham a la r~cherche 

terre promise. II planta la tradition etun, style' de 

prouve, Dieu lui promi t de deveni r pi'he d I un'· peuple nom­

breux et ,i1neconnut pas de, fils avant ses vieux jours.,
. , 

,La foi est etrange. Dieu nous dit de demeurerplein 0.' 
espoir quand leschoses vont mal. n',nousparled'e la, mort 
et 'de la :r;es'l;rr~ction duChrist, qbi doive¥tdevenir notre " 
mort et notre resurrection. ,n nous enseigne de ne pas nous ". 
p!eoccup~r,ni d'etrea ,18 recherche d'exploits ~u de suc­
ces- malS n nousparle des bonnes oeuvres, Un.e foi 
les .·oeuvre::;est morte,', Alors. ", quel - type ~e ·bonnes oeu­
vres,quel type d'efforts, quel type de succes? 

. Jesuis'affame et assoiffe' - sois patient, sois 

tient! Je tourne a droite.ietourne a !!auche - soispa­

tient, sois patient: Je reve €it je projette - affronte. la.\,' 
reali te', sois' patient! . . 

C'est sansdoute la la 'raison pour lacpielle j e nevous . 
ai pasecrJt plus tot, Non pas que je sois a ras Ie solou 
sans espoir ,mais .i1 y a si peu d.e gens avec; qui v,ous puis,/ 
siez en pa{ler. Je voudrais pouvoi r ,vousparler. 0.' une petIe 



, • j' 
n.'avaient ,pas. 

e·L. tiLL..,". S etde Piissage:.•. 
...... ,;lllJ,..·u.'u'". ti.. t e . corrmie ·....un:;ex.pel'imeilt\ Diel.l<· 

.anous ,o.eve>loppeT:s'~rbn'ses'.vues;Nol.lsavonS 
.ciayec, lias ."gr6upesd~' bas~"de .i,~~gliS~l,ocal~ •. 
lens.a laI:echerc.he deleurldentlte;d 'une ..con'" 

s'oc~ale, 'd'une pr·ofession, •. deyeloppant denouv'ei 
structures pour COnmii,lliiwtes.Nouscontinuohs d'etremem 

d 'un gr9'Llpedepriere<kdi:x:persoIlnes.Il y a 'deux au 
'is'commllnautes ·plus ,grandes ,':ctut yontpl.usloin·dans ·le 
. t.agede leur vie.•. Nousles co~naissons . et'desmembres 

.•••..• ~:".i'"' •••.• ~ ••t nOu5visiterdetempseritemps'.
" ,'- ',-' - I 

. Miiis 'pour revenir ii. notr~ petite colIimunaute de vie,'!i 
quI aubou.t d 'un .aril'.l,mdeses m,embresnous. a quittes, 
de.venir seminariste .Unal.ltre,travalnant dans UUllO' 
, 5' es t joint au I groupe de prieree t a demande avivre 
nous . Ilvint .enseptembredernier etiI llOusquitte:;. 

n septembre prochain,~pouraner viv:re avec une, jeune 
. Ceschoses sont't:tes<naturelleset ,normales .Ch.acun 
sa propre ·vie .. Vous •.voyez.<c'esbchos~ presqu':lmpossi 

d 'etablir 	 n~el1e communaute de vie en..:dehors .d 'un 
normalemeht ,eritant que chretien ,comme 
Eglise. Les ch.oses sorit ~entes. },1ais j e 

'ont letIr s!gnification. NON PAS MON proje.t; 
. ", non pasl.esefforts..ou ' . .1'intelIi.gence 
SA' tRACE:quiedifie la ,communallte. C 'est toti 

qui doits'6uvrir auChrist\vivant; c'est
f 

me guider dans ,lessituations.. ettencon~ 
" .JYVeuxetre.£ormeii. S.apatience·ra son 

vie :fais'an:tla· yolonteduPe:re-et rendani'griices 
dans les mlll'e' riens,... 

De\tenirun hommedefoiet un hommepositif est sans· 
;_~..,._,,' lamet!1eure.reponseauxdifficl.!-ttesquej'af:fronte. 


'avez ecri'tun 'jOl:!T ,<14elquesl?onnes' paroles sur, Ie 

CtTt\11In""sa~guin d' un'ChTetie!:,:B+(~e positive=Soisposi tif) 


a saint Fran<;ois,asaLOUANGE 
j 
:" et, j 'ainieDieu,le 


la:· pluie .. .'comme nous ,Ie :f~ftchanter le.psatime. 

de la,isser.couler :un sahgB+dan~ ,moncorps. II me 


http:gr9'Llpedepriere<kdi:x:persoIlnes.Il
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(suite de la page 12) 

mettre la main a la pate, car elle avait une gra~de foi en 
la bonte du Seigneur. 

Le premier jour se partageait entre la lecture de ma­
teriaux, un partage en petits groupes, un part age de pos­
ters en pleniere et des temps de reflexion. Je fus profon­
dement frappee par les questions posees par l'animateur·: 
"Que vous parait etre votre apport propre au peuple de Dieu , 
la CVX etant, dans la.communaute chretienne, un groupe de 
service? Est-ce la dynamique des Exercices Spirituels?Est­
ce Ie lien communautaire que nous essayons de former? 

. Realisation .• ~ Nouvel apprentissage .•• La vie est com 
parable a un manguier : Ie fruit est notre vecu quotidien; 
il a besoin de la substance qui lui vient desracines (va­
leurs, culture et foi profondement enracinees) et qui doi t 
passer a travers un tronc vigoureux avant de pouvoir nai­
tre., Est-il possible d 'effectuer un changement dans cette 
situation? 

. La nui t etai t tombee, et je me souvins que, plus tot 
dans la journee, Rayon-de-soleil m'avait donne une petite
fleur appelee Adelphe. Elle l'avait presentee dans un cone 
de papier sur leJiuel elle avai t ecri t : "Chere Mal!l~n ,j e t I 

aime. Joreusefete de~ me~e~!" Je me souvins e.~alement ~u 
moment ou, dans l'apres-midl, les enfants et mOl avons dlt 
au-revoir Ii Jody. Avec tristesse. II rentrait a la maison, 
pour se preparer a aller travailler Ie lendemain au bureau. 

12 mai 

Entendant au loin la sonnerie d'une cloche,je me suis 
levee a contre-coeur. Je sentais dans rna bouche un gout 
acide,et me souvins ne pas m'etre lave les dents la veille 
au soir. 11 n'y avait pas une seule goutte d'eau ••• Seule­
ment des toilettes puantes ••. et un manque d 'electrici te. 
Je pensai alors aux pauvres, qui experimentent cela chaque
jour de leur vie. 

Plus de reflexion, plus de priere, plus de partage. 
Nous avons grand besoin d'adopter les valeurs chretiennes 
dans nos vies. Plusieurs d'entre nous sont preoccupes par 
nos besoins economiques de base. Meme notre structure de 
vie est telle ,que l'on n'accorde aucune importance aux 
droits de la personne, mais seulemerit Ii ses possessions et 
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une Itenco.n.tlte 

a ses relations. 

na.t-io nale 

defi deLa famille chretienne est mise au 
donner son soutien a la validite du mariage et a.la stabi­
lite de la famille comme unite de base de la societe. Le 
prix des aliments de premiere nccessite monte en fleche. 
demunissant de plus en plus les pauvres. Meme les enfants 
et les jeunes sont deconcertespar l' ensemble des publici tes 
poussant a la consommation,presentees par les medias. Us 
deviennent frustres de ne pas pouvoir atteindre la "belle" 
vie qu'ils voient et dont ils entendent parler. Ou allons­
nous? Comment est-ce que j'y participe? Voyant la reali­
te d'une structure pyramidale identique dans les milieux 
sociaux, politiques, economiques et .spirituels, je me sen 
tais desesperement petite et faible. Comment la CVX pe~t~ 
elle aider au changement des valeurs des gens,alors. que la 
foi de ces memes personnes est si profondement enracinee 
dans leur culture. Comment la CVX peut-elle travailler 
quand l'Eglise elle-meme ou la religion populaire renfor­
cent la structure existante? II y a un besoin urgent de 
transformer cette pyramide autoritaire en un cercle centre 
sur I I amour du Christ. L I AMOUR, PAS LA PEUR. 

Aurore vint, et me montra, les larmes aux yeux,une p! 
qure d'insecte sur son bras. Je l'embrassai -Ie medicament 
universel. Sans prix. Et sans danger d'overdose! L'amour, 
pas la peur. 

13 mai 

Seigneur, aide-moi a passer cette journee sous ta con 
duite. Plus de donnees etaient rassemblees, plus de decou~ 
vertes et plus de questions.Qu'est-ce que je ressens, face 
a la violence, aux etrangers et aux pressions? Grosse ques
tion! Je devais m' arreter, refl,echir et prier .Notre vision 
commune: Ie regne de Dieu: amour, paix,justice et liberte. 
Les membres de rna communaute sont-ils replies sur eux-memes 
ou sont-ils, ensemble, tournes vers Ie Christ? Je souhai­
tar's echappera, cette question. Lapeur, pas I I amour. ~is 
Ie Seigneur a dit : "So-i.6 .6aM clta-in.te... Je.te pltecede. 
V-ieM, .6 u-i.6 - mo-i, e.t j e .te do nnelta-i le ltepa.6 ••• " Je ne peux 
pas m'eloigner de son amour. II m'avait prepare Ia route, 
"et je n'avais qu'a Le suivre. Ou? Comment? 

Je .me sentais Iibre et pleine de joie.Le petit oiseau 
devait sans doute ressentir Ia meme chose quand, apres I'a 
voir capture, Avril decida de Ie. liberer du monde confine 
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d'un emballage trop etroit .. Avril et moi Ie regardions en­
semble s'envoler par la fenetre, en pepiant joyeusement.
Toutes deux, noussourions. 

Je me suis souvent dernande a quoi pouvait ressembler 
un eveque vu de pres. Maintenant, je lesais ••• C'est un 
homme d'autorite, sans aucun doute,mais concerne par la si 
tuation critique de son peuple. II vit avec lui, lui appo~ 
tant amour et soutien. Aujourd'hui, Ie Seigneur nous a gra
tifie de cettepersonne, eet eveque, a un moment ou nous a=­
vions Ie plus grand besoin d'etre lies a l'Eglise. II nous 
a confirmes dans notre travail, notre orientation et notre 
vision de la communaute. Merci, Seigneur,et puisse son peu
pIe s'accroitre.· ­

14 mai 

L' air etait charge d 'u..nej oyeuse' attente .q'IJand commen 
~a Ie dernier four .. Peut-etre 1 'esprit de la resurrection 
avait-il rempli noscoeurs,notls rendant optimistes quant a 
latiche qui nous attendait. Maintenant,je vois clairement 
ce que ia communaute a en propre: une formation, principate 
ment basee sur la 'spfTitualite ignatienne, partagee avec 
d'autres personnes,par!iculi~rement avec les plus pauvres, 
fo~ant des communautes, temoignant de la simplicite du 
Chr~st et de l'esprit de service.Maintenant et dans ce mon 
de. 

L:Assemblee Gemhale setermina, en la presence de 
tous'-egalement de mes enfants- par lacelebration de la 
Sainte Eucharistie. La, nous no us sommes envoyes les uns 
le~ a~tres en mission •. EI?' toute humilite, je me suis vue 
mo~-meme accepter l~ m~ss~on re~ue ~es autres. Nous rappe­
lant comment Ie Chr~st donna aux apotres mission de "faire 
d~s disciples de tous les peuples, les baptisant au nom du 
Pere, et d~ Fils, et du Saint Esprit" (Mt. 28,16), nous a­
vons chante, les uns pour les autres , Ie chant de benedic­
tion:. 

"Que .til. 6a.ce du Seigne.ult 6e penc~e 6ult vOU6 et VOU6 
i.t.tumine ' 
Que .te .tevelt du 6o.tei.t ec.ta.ilte votlte chemin 
Que .t'.E6pltit de 60n Amoult enva.hiue .te ceJLc,te de V06 

a.mi6 
Que 6 a. vi6io n VOU6 tlta.n6ooltme j oult a.plte6 j oU'/t " • 

BeDs A. SIM 
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QUAND DIEU PREND LA CONDUITE 
(Dynamiqued I i..meretraite d I initiation) 

Une retraite d'init-iat:i'on, modelee sur les Exercices 
spirituels de saint Ignace, a constitue pour moi une des 
formes preparatorres les plus effectives des Exercices i­
gnatiens. Plus_que d 'une forme _prep,aratoire, ~l s' agit en 
fait d~une experience de 1& presence. de I'actlon et de la 
puissance de Dieu dans Ie contexte de la :eriere. _Ceci t;st 
au coeur des Exercices. Un certain degre de preparatIon 
est requis de la part de ceux qUi font la retraite d'ini­
tiation. Celle-ci-est tris liee i Ia maturation progressi­
ve de la personne a tous les niveaux: humain. social, spi­
rituel. 

Une attitude ouverte. aimante et confiante envers soi 
et les autres est fondamentale. si quelqu'un veut mainte­
nil' une attitude ouverte,aimante et confiante envers Dieu. 
Celle-ci est essentielle dans une retraite d'initiation. 
De meme Ia capacite d' engagement qui n I est, en fin de comE. 
teo que Ie fruit de la rencontre avec Dieu. Je recommande 
fermement et je mets au service des membres CVX les moyens 
qui peuvent developper ces aspects de la vie (croissance
humaine et conscience sociale) en offrant et animant des 
laboratoires de pre-retraites, pour promouvoir une telle 
croissance. avant qu'une personne fasse sa premiere retrai 
te d' initiation. ­

1 - PASSER DU 'FAIRE A L I 'ETRE' 
Le but de la retraite d'initiation etant l'experience

de Dieu, de Sa presence. de Sa puissance, Ie fruit de la 
retraite va dependre dans une large mesure de la reponse
du retraitant i l'action divine, de sa disponibilite i se 
laisser conduire. Le don de Dieu n'est autre que Ie don de 
lui-meme. Une fois que Dieu prend la conduite, toute autre 
chose se met en place pour Ie retraitant. 

Une personne entre en retraite avec tout ce qui cons­
titue son monde : sa famille, ses relations, son travail, 
ses preoccupations, ses sentiments, ses attitudes, ses be­
soins •.•• en plus elle apporte sa maniere de proceder, son 
mode de prendre en mains les situations, ses points de vue 
pour atteindre ses objectifs. Tous, nous agissons ainsi 
dans 95% des cas. 

Dans une retraite, il y a un renversement complet de 
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notre maniere propre de traiter les ch.oses. La vie exige 
que les ch.oses soient faites en vue d 'une reussite; dans 
la retraite, nous devons Il.enonee.l!. aag.l.l!. pour faire avan­
cer les choses. Nous devons laisser.' etre' les choses ,nous 
devons nous laisser nous-memes ETRE et laisserDieu AGIR. 
II s'agit d'une tache difficile pour la plupart d'entre 
nous, parce que tres souvent nous lions notre propre va­

. leur a ce que nous accomplis sons. ' 
Le besoin d'agir se manifeste sous des formes diffe­

rentes au cours de la retraite : lecture de livres sp1r1­
tuels, petites activites pour lesquelles nous ne trouve­
dons pas Ie temps ailleurs, .meditation et reflexion ex­
cessives; on parlera et projetera au Erealable la maniere, 
Ie temps, Ie modele fixe de notr~ priere. etc. Toutes cho­
ses qui soustraient la personne a l'apparent malaise d' E­
TRE simplement LA. 

AVEC LE COEUR 
Que signifie, etre simplement la devant Dieu, dans 

Ie contexte de la retraite? C'est avoir la disposition d' 
un petit enfant ..• une attitude confiante et ouverte de­
vant Dieu. C'est remettre rna vie aDieu. 

Etre simplement la devant Dieu signifie, dans la pra­
tique, etre toujours present a moi-meme; devenir conscient 
de ce qui se passe en moi, ECOUTER mon coeur, mes senti­
ments, mon corps .•. ne m'opposant a rien, laissant les 
choses me parler, sans chercher a devenir, a raisonner ce 
qui se pass,e .•. ,simplement LAISSANT DIEU ETRE DlEU EN MOl. 
La presence de Dieu est alors sentie dans tout ce que je
vois et dans tout ce que j'experimente autour de moi et 
en mol. 

. ~ Cette~attitude devant Dieu n'implique pas pure passi 
v1te .. Un etre humai~ n'est jamais une pate amorphe dans 
les ma1.ns - de son createur. I1 est une vie ·palpi tante et 
vibrante et il ne renonce pas au droit d'etre lui-meme de­
vant Dieu. La dispositiond'un retraitant est celIe d'un 
homme qui attend que l'autre lui parle, qu'll Ie remplis­
se;ce n'est qu'alors qu'il REI;>OND. Souvent il sera conduit 
dans des chemins qui. ne lui sont pas familiers, car la pre 
set.1ce de Dieu. es·t touj:>urs nouvelle.Une disponibilite a se 
la1sser condm:re par D1eu sur ces nouveaux sentiers, sans 
attendre quelque chose de sur, de conriu, sans. bloquer l'ex 
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perience d'aucune ~aniere, telle est la clef ~ui permet a 
Dieu de prendre la conduite. 

Une tendance n l'svasion existea ce niveau, j'essaie 
de deviner ce qui se passe.Le role de l'accompagnateur est 
important, il aide la personne a rester au niveau de son 
coeur et a disce rner les ~ouvements de 1 I Espri t. II Ie fait 
en renvoy·ant au retraitant, tel un miroir, 1 I image de ce 
qui se passe en lui, lui montrant les signes de la presen­
ce de Dieu, l'encourageant et Ie soutenant dans sa lutte, 
suggerant des reponses possibles, priant pour et avec lui. 

II - LE LIEU DE LA RENCONTRE 
Dans la retraite, la priere est Ie lieu de rencontre 

de l'homme avec Dieu. Dans une retraite d'initiation tout 
est centre sur la priere. Un laic, qUi debute dans la vie 
spirituelle, qui n'est pas habitue a passer de longuesheu 
res en priere, peut entrer en retraite avec la ,crainte que
celle-ci soit un temps perdu - parce qu' il ne sait pas com 
ment prier, que cela risque d 'etre difficile ou ennuyeux:­
La plupart de ces craintes sont dues a des, idees fausses 
sur la priere et a une incapacite ,de surmonter les diffi­
cultes dans la priere. 

Dans mon experience d'accompagnemerit j 'ai trouve en­
couragement et recompense en aidant les retraitants dans 
leur priere. Je considere qu'il s'agit d'une tache essen­
tielle de l'accompagnateur: developper la vie ~e priere d' 
une personne, faire de la priere une joyeuse decouverte. A 
cote de l'accompagnement individuel qui repond aux b:soins 
particuliers, j' anime chaque jour une session de priere CO!!! 
mune pour l'ensemble du groupe. laissant a . la liberte d!:,: 
chacun l'utilisation des methodes et des exercices de prie 
re qu'ils ont appris. Les retraitants ont trouve cette seS­
sion commune tres aidante. 

PRIER AVEC TOUT L'HOMME 
Une methode de priere fixee, qui ne se soucie ~as de 

l'etat d'esprit et ducorps du retraitant, peut etre un 
obstacle pour etablix un c£ntact avec Dieu. La meilleure 
attitude est de consentix a ce que toutes choses en, m~l 
deviennent partie dema priere. Celle-ci dev!ent alors de­
couverte, even'ement unique touj ours renouvele. 

Pour faciliter ceci~j 'introduis les retraitants a dif 
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f~rentes m~thodes de .priere ... priere de fantaisie, repeti 
tlons, pri~re nominale, variations de priere vocale con­
templation des scenes .d 'Evangile, re-creation de p~ssages 
de I' Ecri ture, etc. ~. Les retr;litants .decouvrent une toute 
nouvelle conscience de Dieu et d'eux-memes. 

SURMONTER LES DI''PFICULTES 
Les obstacles ~ la priere sont "lnherents a la nature 

meme de I 'homme dans· sa quete du spirituel,surtout s lil n' 
est pas habitue i de longues heures de concentration et de 
tranquillite. L' incapacite due a des conditions physiques 
et psycholoiiques extremes mise a part, les difficul tes, 
dans la priere telles que la somnolence, la tension, la di~ 
traction, I' enmiJ, l' agitation, etc •. nous affectent tous, 
sans exception, a des moments differents et a des !iegres d' 
intensite varies. " . 

En accompagnant les retraitants,j'offre differents mo 
yens en vue de surmonter les difficul tes les plus communes: 
exercices physiques, exercices de relaxation,techniques d~ 
prise de conscience, etc ••• Les retraitants y ont trouve 
grand profit. 

Le'corps et son role dans la.priere nepeuvent ~tre 
sous-estimes. En genera], les personnes prient Ie mleux 
quand elles se trouvent a un niveau 'optimum' de vigilan­
ce, ni trop assoupies, ni trop vives •.. A travers un cer­
tain nombre d'exercices physiques et de respiration, nous 
avons pu atteindre dans une large mesure cet 'optimum'. 

Le corps aussi 'participe' a ia prie-re, comme Ie font 
I 'imagination, les sens, l'esprit et les sentiments.L'hom 
me est un tout et aucune partie ne peut etre exclue de sa 
reponse aDieu. J'ai experimente personnellement combien 
une attitude corporelle particuliere m'a aide a atteindre 
Ie fruit cl'un abandon total aDieu. 

CONSCIENCE -,PORTE DE .LA CONTEMPLATION 

La 'consCience est au centre de I 'experience:· il s 'a­
git de -I 'aptitude a etre conscient, present a toute chose 
qui se passe en mOl Oll autour de.moi. Elle aide a obtenir 
la concentration et la 'tranquilli te requi.ses pour la prie­
reo Souvent les personnes essaient de surmonter les dis­
tractions, les sentiments, etc •. en luttant contre. Or Ie 
secret pour faire disparaitre quelqu,,: chose es't d 'en deve­
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nir tres conscient. En se concentrant sur son corps, ses 
sens, pensies, sensatioris, etc .. on acquiert la concentra­
tion et la tranquillite. J'introduis un nombre d'exercices 
de concentration et je recommande au moins cinq minutes de 
pri.se de conscience au commencement de la priere • 

. ~ La conscience n'est pas seulement une aide pour la 
prlere, elle est aussi la porte de la contemplation.•."'ce 
coeur interieur", la faculte gisant endormie dans la plu­
part d'entre nous. Ace niveau nous pouvons avoir une tres 
profonde experience de Dieu. lei aucune methode ntest re­
quise. Tout en restant tres conscient de son corps, de ses 
seris, de sa respiration, etc ... vient Ie moment oil Dieu 
PREND LA CONDUITE. Alors, meme. dans la nuit at dans la se 
cheresse t' il Y a une conscience de la presence •• etant sim=­
plement i~erge en Lui. Arrive a ce stade, il restera a l' 
accompagnateur de la retraite a soutenir et aencourager Ie 
retraitant au repos dans ce silence. 

Odol PUJOL s.j. 

PUBLICATIONS CVX disponibles aupres .de : 
Odol PUJOL s.j. 
Seva 	Niketan - Sir J.J. Road - Byculla
BOMBAY 400 008 - INDE 

en langue anglaise seulement 
1. 	 THE MORE OF LIFE (ler partie)trai:te de la COMMUNAUTE. 

Ce fascicule offre des lignes directrices .. des sugges 
tionset des techniques a l'usage des reunions. ­

2. 	 THE MORE OF LIFE C2e partie) traite de l'EXPERIENCE. 
Compl1atl0n d'articles ecrits par des membres CVX d' 
Inde t qui illustrent leur propre experience d' integra
tipn de la spiritualite et de la vie CVX: ­

('PJtix: US f 2. 00 chacun, 6Jtai:..s de POJt.t incIu.6 J 
3, . r:DMMTTMENT [SFOR LOVERS ($ 2.50, poJt.t incIu.6) 
4. . 'FAITH SHARING ($ 2.50; POJt.t inctu.6 J ' 
5 • TOWARDs TOGETHERNESS ($ 3. 0 0 , . POJt.t incIu.6 J 

~ _Ce.6 6a.6cicuIe.6 o66Jten.t de.6 exeJtcice.6 PJta.tique.6 de.6.ti 
ne.6 a de pe.ti.t.6 gJtoupe.6. qui 6aciIi.ten.t Ia Jtencon.tJte du 
ChJti.6.t, Ie dl.6ceJtnemen.t, Ie paJt.tage aan.6 Ia 60i,la decou­
veJt.te de .6 oi, la cJtoi.6.6 ance peJt.6 0nnelle, l ' edi6icailo n de la 
communau.te. Ce.o exeJtcice.6 .6on.t une compila.tion PJtovenan.t de 
di66eJten.te.6 .6oaJtce.6. • , 
6. 	 Une collection de chants religieux et populaires re­

prenant des themes CVX($ 2.00, poJt.t inclU.6). 
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L'APPEL DU PERE 

Une ~e~~ion en Befgique o4aneophone 
Temoignage d'un pa4~ieipan~ {II 

AOUT 1980. Bain de ~ang au Safvad04, 4ip4e~~ion en Bo 
fivie, imeu~e~ 4aeiafe~ en Ao4i~ue du Sud,a44e~~a~ion 
de miffie4~ de pe~onne~ en C04ee du Sud, ~en~ion~ po 
fi~ique~ e~ ~oeiafu 'en Pafogne, oamine eX~4eme en Ou 
ganda, nouveau 6lo~ de 4iougii~ en A~ie du Sud-E~~,.~ 
Commen~ nou~ ~i~uon~ nou~, CVX, en oaee de. ~ou~ ee~ 
maux? Commen~ p4ipa40n~-nou~ no~ eommunau~i~ a a6640n 
~e4 fa '~~~ua~ion 4iefle'? . -
Ve ~effe~ que~~ion~ nou~ 4ame:nen~ au 'ne46 I de fa CVX, 
a ~avoi4 au di~ee4nemen~ ¢pi4i~u~f. Nou~ en pa4fon¢ 
beaueoup, app4enon~ nou~ a fe p4a~ique4 pe~onnelfe­
men~, en equipe? C'e~~ pou4 4epond4e a ee~~e que~~ion 
que fe¢ 4e~pon¢able~ de¢ CVX de Belgique 64aneophone 
on~ en~4ep4i¢ une ¢e¢~ion, fa eon~idi4an~ eomme fe eom 
pfimen~ indi¢pen¢abfe d'une ~e~¢ion d'ini~ia~ion aux 
CVX 04gani~ie flannie de4nie:4e. Le bu~ immidia~ n'e­
~ai~ pa¢ d'ope4e4 un di~ee4nemen~ eommun en vue d'une 
ae~ion, mai¢ de eomp4end4e POU4 POUVOi4 en~ui~e fa me~ 
~4e en oeuV4e, fa dynamique ignalienne du di~ee4n~men:t 
e~ de la deei¢ion. Nou~ pubfion¢ ei-deMoa¢ fe .~emoi­
gnage d' un de¢ pfu~ jeune¢ pa4~ieipan~~. (N.D.L.R.) 

Du 7 au 12 juillet, des animateurs CVX se sont reunis 
pour 'dQnner du temps aDieu'. Pour etre presents aVirton, 
ils ont dO choisir, renoncer a certains projets. Ces choix 
expriment une aspiration commune et nous ~evelent l'appel 
de l'Esprit qui lui etait sous-jacent : marcher quelques
jours avec Ie Christ, et pour ,les autres. 

7 juiffe~ ~oiJr.:: Depuis la sess!on "Virt0X:,I" (session 
Re~Jtouvaifle¢ e~ d'initiation a la manlere de vivre 
Jteg aJtd po¢ e ¢ uJt CVX) , une annee s'etait ecoulee. Que
l'annee ieoufee restait-il alors de ces instants- dont 

chacun avait dit Ie plus grand bien? 

(1) 	 Les sous-titres, qui indiquent Ie programme des jour­
nees, ont ete ajoutes par la redaction. 
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Quelle place tenaient-ils.encore dans.notre coeu~?Je cr~is 
que tous nous avions garde de la seSS10n plus_qu un agre~­
ble souvenir: nous avions conscience que la gr~ce nous a:,a~t 
ete donnee de communier au corps du Christ, a son un1te. 
Par l'ecoute des autres .dans une confi~nce profonde e! un 
souci d'ouverture, nous y avions trouve une grande esper~ 
ce en l'humanite et une vocation proprement laique dans Ie 
monde et l'Eglise. 

Ainsi nous avons commence "Virton II" par· une evalu! 
tion un r~gard attentif sur les dons de l'Esprit. C'e~ait
ila n~us mener d 'emblee a l'objet de cette deuxieme sess10I.!: 
ie di~ce~nement ~pi~ituei, fondement de n~s. communautes 
christocentriques.Par Ie partage de nos exper1ences devant 
Dieu, nous avons tente de cerner la specificite de notre ma 
niere de vivre. 

8 juiiiet: Jou~ Avant de s'engager dans une telle a­
de ~ecoiieetion venture, i1 nous etait absolument ne.,. 

cessaire de rompre avec nos problemes ,.
d'abandonner nos fardeaux. Pendant une journee, nous avons 
marque un temps d'arret pour nous mettre al'ecoute du Sei 
gneur dans l' Ecri ture, l' autre et 1 'evenement. Humblement-:- . 
nous avons demande de recevoir l'Esprit et, dans une atten 
te silencieuse, nous' avons vecu une nouvelle Pentecote :­
nous sommes nes a I 'amour de Dieu.Ce temps de rupture nous 
a permis de donner la priorite a 1 'Esprit , de devenir 1 'in 
strument du Seigneur, de lui offrir tout notre vouloir et 
toute notre liberte. Nous avons laisse I I Espri t surgi r dans 
notre vie. . 

9 juiiiet: Pa~tage Le lendemain nous avons poursuivi cet 
et ~ecapituiation te ecoute mais cette fois a travers
de not~e manie~e les autres. En equipe, nous avons es.
de viv~e saye d'elaborer une presentation vi­


vante des CVX. A la reunion pleniere,

la synthese de nos travaux montra clairement les grands a­

xes de notre style de vie,.la place centrale du Christ, Ie 

partage du veeu, la confiance, la mission et l'attachement 

a l'Eglise. Les CVX s'adressent a la personne tout entiere 

et demandent done un oui absolu. 

10 juiUet: ia Nous avons ensuite decouvert la neces 
p~atique de i' site de l'evaluation en tant que prie
evaluation re, presence aDieu. Elle nous donne 

de demeurer dans Ie Christ. Par une e 
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valuation continue, nous pouvons vivre reellement la dyna~ 
mique des Exercices, developper notre affectivite spirituel 
Ie afin de discerner ce qu' il y a de plus urgent et de plus 
universel. D'un regard sur Ie passe, nous etions amenes a 
envisager Ie futur, percevoir l'attente du Pere sur chacun 
de nous et sur notre communaute. 

11 j uiUet: I' aide Dans cette recherche de la volonte de 
de Ia communauti Dieu, nou~ avons sais iI' aide que peut 
dan~ Ie di~ce4ne­ apporter a un membre une communaute u 
men.t pe4.6onnel nie en la personne de,Christ. 

12 juiIIet: Ie di! ,D'autre part,nous avons compris qu'il 
ce4nement du g4ou­ etait possible de discerner ensemble 
pe in.te4pe~le pM sur un evenement, une parole, inter~ 
un evenement pellant,tout Ie groupe. Nous pouvons 

mutuellement nous rendre sensibles aux 
signes de 1 'Esprit , dans la foi et dans l'amour. 

Nous avons donc vecu une experience d'Eglise dans un 
climat d'unite, de profondeur et d'ecoute. En cela se reve 
lait deja notre parente spirituelle: les CVX ont developpe 
en nous' une capacite de confiance et un gout pour l'essen­
tiel. D'emblee nous nous s'ommes sentis accordes. 

Durant ces quelques jours, un nouveau visalje des CVX 
a pris corps dans' notre esprit. Chacune de nos equipes est 
unecommunauti de discernement en devenir; ensemble, nous 
cherchons a progres'ser vers une claire V1Slon des, enj eux 
et un service efficace du Christ.Dans ce cheminement, nous 
sommes devenus plus conscients du niveau d'exigence et de 
fidelite au Christ que requiertune option missionnaire d' 
ouverture sur Ie monde et sur I' Eglise. Nous devons ihre en 
prise sur Ie reel, en constant discernement de la volonte 
divine. II s'agit de faire jaillir la vie.Ce programme,
dans la droite ligne de la spiritualite ignatienrie, donne 
necessairement une 12lace centrale aI' ecoute de 1" autre 
pour ce qu'il es't, a l'Eucharistie comme mystere de foi,de 
communion et comme moteur de changement, ainsi qu'a l'eva­
luation en tant que priere, emerveillement devant la grace 
et l'amour de Dieu. Sans oublier qu'a tout moment nous res 
tons les enfants de Marie. 

* * * 
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J'aimerais maintenant quitter l'anonymat du compte­
rendu pour_vous communiquer la joie, l'esperance et sur­
tout les reponses qui me sont venues durant cette session. 

~ ~'ai d'abord compris combien mon equipe avait joue un 
ro~e.l.mpo:tant_da!!-s l'histoire d~ m~ vocat!on. Si aujourd'
hul. Jesul.S pret a me consacrer a Dl.eu et a travers Lui aux 
hommes ,:'~st.qu~ l'~mitie m'a donne une folle esperance en 
l'humanlte: J'al fol. en l'hoIllPle, fils de THeu. 

D'autre part, j'ai pu me rappeler la primaute de l'a 
mour dans l'experience chretienne. II etait essentiel aun 
moment de doute de voir que Ie Christ lui-meme vient vers 
nous et nous appelle. Nous sommes choisis pour sauver et 
etre sauves. Sur ce chemin ou l'on ne peut s'asseoir, I' 
charistie tient une place centrale Car elle est'priere par 
faite de Celui qui remet .tout son etre entre les'mains du 
Pere.Nous·pouvons nous unir au Christ et offrir humblement 
notre personne, nous rendre disponibles a la grace de Dieu. 
Souvenons-nous de l'enfant qui remit a Jesus cinq pains d' 
orge et deux poissons: avec cela, II nourrit une foule! U­
ne seule chose compte: Lui donner Ie peu que nous avons,le 
peu que nous sommes car a Lui, rien n' est impossible et sans 
Lui, nous ne pouvons rien faire. 

Enfin,j'ai decouvert qu'il y avait en chacun une soif 
de Dieu, une attente, un germe d'eternite. Parler de Dieu 
c'est deja ressusciter l'homme: au nom du Christ, nous po~ 
vons guerir, comme Pierre. Ce souffle de l'~spr!t qui' mta 
rempli de joie n'a pu se communiquer que grace a la profo~ 
de~r des rencontres interpersonnelles dans cettesessionet 
a l'a place premiere donnee au Christ. 

En definitive, cette expgrience m'a permis de me ".re­
centrer" en Dieu, d'entrer en moi-meme pour entendre l'ap­
pel du Pere. Alors, "dans rna detresse, j'ai invoque Ie Sei 
gneur et i1 m'a repondu". Voila pourquoi,aujourd'hui, je 
peux dire, §ans une grande paix, la priihe du frere Char­
les: "Mon Pere; je m' abandonne a toi, fais de moi ce qu' il 
te plaira C••• )". Qu'importe demain et ses menaces,que si­
gnifie la haine du monde quand Ie Christ ressuscite nous 
donne son amitie? Alors acceptons de 'marcher' a sa suite 
pou; la justice, la paix et 1 'amour. 

MARC 
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